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E n lisière des barres et tours
HLM du quartier de Planoi-
se, le Parc Lafayette bour-

donne discrètement comme une 
ruche. C’est l’une des zones d’activi-
tés les plus denses de Besançon, où 
petites sociétés de services et com-
merces voisinent avec des référen-
ces industrielles mondiales comme 
Parkéon (horodateurs), Superfos 
(emballages plastiques), Zodiac Ae-
rospace (éléments de cockpit d’avi-
on), FCI (connecteurs électroni-
ques) ou Vitabri (tentes pliables).

C’est aussi devenu un véritable
écosystème de proximité dont les 
acteurs sont réunis au sein d’une 
association Lafayette Entreprises 
lancée en 2011. À l’origine, il s’agis-
sait de répondre à une attente du 
Grand Besançon qui sollicitait un 
interlocuteur unique pour les pro-
jets d’aménagement de la zone.

« Autant en profiter pour se re-
grouper, promouvoir nos entrepri-

ses, favoriser les échanges et les 
liens entre nous », traduit Bernard 
Schmidt, le directeur de Zodiac 
Aero Electric, à Planoise (300 sala-
riés), devenu timonier de cet esca-

dron Lafayette qui compte aujour-
d’hui 48 unités pour un effectif de 
1 900 emplois : « On a rejoint l’idée
de se mettre en meute, c’est comme
ça qu’on devient plus fort. Et qu’on 

découvre à portée de main la solu-
tion que nous allions chercher plus 
loin ».

Une grande rencontre annuelle,
des tournois de foot ou de pétanque

au début de l’été, des journées thé-
matiques sur la finance, la biodiver-
sité, le numérique ou le stress au 
travail… « On essaie de varier les 
plaisirs pour se connaître et faire du
business ensemble. » L’association 
a gagné ses galons auprès des col-
lectivités : « Nous sommes devenus
plus visibles. Le Grand Besançon 
nous invite régulièrement pour 
prendre part aux décisions. Nous 
sommes consultés et impliqués ».

Le lien du miel
Leur première contribution a été

de mettre en place une signalétique 
d’entrée de zone pour toutes les en-
treprises. « Cela peut paraître anec-
dotique. Mine de rien, ce n’est pas 
simple de mettre tout le monde 
d’accord. »

Sensibles à la biodiversité, les La-
fayette produisent aussi leur propre
miel. Quatre ruches, ayant voca-
tion à circuler sur le site, sont pas-
sées de l’usine Zodiac au parc Bee-
Pos, où sont bâtis trois immeubles 
de bureaux à énergie positive. Les 
abeilles ont livré la matière pour 
une centaine de pots fournis par 
Superfos. Un bon début et tout un 
symbole.

Jean-Pierre MULOT

BESANÇON > Entreprises

L’escadron aux 1 900 emplois
À Besançon, les entreprises du 
Parc Lafayette volent en 
escadrille. Elles sont 
regroupées au sein d’une 
association qui compte une 
cinquantaine d’enseignes et 
pèse 1 900 emplois.

Les « Lafayette » de Planoise, à Besançon : « Une association pour se connaître, promouvoir nos entreprises 
et être reconnus auprès des collectivités ». Photo Ludovic LAUDE

« L’industrie horlogère 
et bijoutière traverse 
actuellement une 
période pleine de 
défis, affectant en 
particulier les petites 
entreprises. 
À l’écoute de nos 
exposants, nous avons 
décidé de réduire la 
durée du salon en 
2018 et d’ajuster les 
prix en conséquence. »

Sylvie Ritter
 Directrice de Baselworld

LA PHRASE

CRÉATION D’ENTREPRISE
Inscriptions au concours BGE jusqu’au 30 avril
Depuis son lancement, le concours national Talents BGE a permis à plus 
de 1 500 chefs d’entreprise d’obtenir un prix moyen de 4 000 euros.
Les candidats ont jusqu’au 30 avril prochain pour concourir sous réser-
ve d’avoir créé leur société depuis le 1er janvier 2016 et d’avoir été 
accompagnés par un organisme d’aide à la création d’entreprise. Prix 
régionaux en juin et septembre, prix nationaux en novembre. 

> Inscriptions sur www.concours-talents.com

À 27 ans, Aurélie Laurent a créé
« Le Car à Pattes », une ferme 
pédagogique itinérante qui, depuis
Pont-de-Roide (Doubs), parcourt 
les marchés, les écoles, les mani-
festations culturelles ou les foires 
paysannes. À travers sa micro-en-
treprise, elle est l’une des lauréates
du concours régional « Initiative 
France » qui lui a valu de recevoir
un prix de 4 000 €, en 2016.

L’an dernier, en Bourgogne Fran-
che-Comté, ce réseau a ainsi ac-
cueilli 2 300 projets présentés par 
des femmes ou des hommes. Un 

peu plus de la moitié concernait la
création d’une entreprise, les 
autres portant sur une reprise ou 
exprimant une volonté de déve-
loppement. Sous forme de prêts, 
sans intérêts ni garanties, Initiati-
ve France a débloqué plus de 7M€
qui ont produit un effet levier 
auprès des banques pour plus de 
65 M€.

Cette action, selon les acteurs du
réseau, a permis de créer ou pé-
renniser 2 400 emplois dans la 
région.

J.-P.M.

FINANCEMENTS

7M€ pour mettre le pied à l’étrier

Les soutiens du Réseau Initiative France se déclinent aussi au 
féminin. Photo d’archives C. LEMONTEY

La création d’un « UTBM Innova-
tion Crunch Time » (du 22 au 
24 mai à l’Axone de Montbéliard) 
est annoncée comme le plus 
important défi d’innovation tech-
nologique universitaire français. 
Pendant trois jours, 1 500 élèves 
ingénieurs vont plancher sur des 
sujets d’innovation proposés par 
des entreprises, collectivités et 
laboratoires.
Chaque équipe, constituée d’une 
dizaine d’étudiants issus des cinq 
spécialités de l’Université de 
technologie, devra suggérer des 
pistes de solutions répondant aux 
besoins actuels ou futurs des 
marchés. Les meilleures auront la 
possibilité de recevoir un finan-
cement complémentaire pour 
approfondir leur projet. Ce chal-
lenge fera partie intégrante du 
cursus ingénieur UTBM. Plusieurs 

scénarios pourront être envisagés 
en vue d’approfondir les premiers 
résultats obtenus : projet pédago-
gique innovant, stage en entre-
prise, contrats de recherche avec 
un laboratoire,  etc.

> Informations et renseignements : 
innovation-crunch.utbm.fr

Photo L. VADAM

Le challenge qui fait… « Crunch »

MATIÈRE GRISE

106 
mille
Le nombre d’acheteurs -en 
baisse de 4 % par rapport à 
2016- qui ont fréquenté le 
salon de l’horlogerie et la 
bijouterie à Bâle. 
La prochaine édition sera 
réduite de 2 jours. 

LE CHIFFRE


